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Liste des personnages : 
 
Frère Jean Denis Attiret, peintre à la cour 
Ulanara, l'Impératrice 
Qianlong, l'Empereur 
Frère Castiglione 
Yi la Dame d’honneur, Confidente de l’Impératrice 
Nihulu, l'Impératrice douairière, mère de Qianlong 
Chen, l'eunuque principal de l'Empereur, « général des eunuques » 
Princesse Fragrance, concubine de Qianlong 
Té un Prince Mandchou 
Jian, l’apprenti de frère Attiret 
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*L’ENNUI 
 

1. DESERT / UNE VALLEE DE TARTARIE. EXT. JOUR 

Au fond d’une vallée désertique et enneigée cinq ou six 
rebelles « tartares » (difficile de les distinguer précisément) tentent 
d’échapper à une vingtaine de cavaliers de l’empereur de Chine.  

Armés de sabres, d’arc et de flèches, les poursuivants au galop parcourent 
de part en part la très large vallée rocheuse, rattrapant les insurgés 
dispersés, coupant des têtes d’un coup de sabre ou les transperçant de leurs 
flèches… 

Nous sommes en Asie, au milieu du 18ème siècle.  

2. COLLINE DONNANT SUR LA VALLEE. EXT. JOUR 

En haut de la colline, le regard vide, les traits fatigués, une barbe de 
plusieurs jours, JEAN-DENIS ATTIRET, la trentaine, dessine sur des 
rouleaux de soie les scènes de bataille qui se déroulent sous ses yeux dans 
la vallée.  

Une coiffe chinoise posée sur la tête, chaussé de bottes en feutre, 
recouvert d'un manteau qui cache le haut de la longue robe de laine de 
l'ordre des jésuites, une croix pendue à son cou, le peintre semble 
insensible aux scènes de batailles qu'il observe. Le souffle du peintre se 
matérialise dans l'air froid. Ses mains sont réchauffées par des mitaines… 
Il peint avec application et sérénité. 

Sur un rouleau de soie, il esquisse à grands traits un cheval au galop qui se 
cabre, puis un archer sur sa monture qui bande son arc et tire sa flèche… 

Proche de lui, JIAN, un jeune chinois, attentif à tous les gestes et 
mouvements du peintre. Il n’a pas 20 ans et s'occupe de récupérer les 
rouleaux de son maître lorsque que ceux - ci sont remplis de croquis. 

Derrière eux, il y a deux serviteurs occupés à nourrir le feu de quelques 
brindilles… Ils tentent de se réchauffer par la même occasion…  

Des plaques de neiges gelées apparaissent dans les parties ombrées des 
montagnes…  
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Le jésuite déroule le rouleau de soie vierge que Jian vient de lui 
transmettre… Le peintre regarde au loin et dessine les yeux révulsés d’un 
rebelle à qui un soldat chinois perfore le ventre de son épée… Puis plus 
bas sur le rouleau de soie, il esquisse un cheval et son cavalier qui d’un 
seul coup de sabre décapite net un fuyard… 

Les portraits des guerriers de l’empereur de Chine comme ceux des 
rebelles Tartares sont croqués, vite et précis… Nous distinguons 
lointainement les actions, mais les voyons concrétisées en gros plans sur le 
rouleau de soie…  

La tête d’un tartare qui roule à terre, un deuxième les deux genoux à terre 
s’écroulant le dos criblé de flèches…  

Soudain, sur son petit cheval mongol blanc aux poils laineux, un chinois 
richement vêtu apparaît à la hauteur du petit groupe du jésuite : c’est TE, 
un Prince.  

Té est très beau, un peu efféminé, il n’a guère plus qu’une trentaine 
d’années. Il s’approche des rouleaux que peint le jésuite. Du haut de sa 
monture, il semble en admirer les dessins… 

PRINCE TE : 
(en Mandarin) …Voilà qui va plaire à notre Illustre 
Seigneur !…On dirait que nos cavaliers volent dans le 
ciel ! 

Frère Attiret ne dit mot, c’est comme s’il n’avait rien entendu… Le prince 
Té rit du silence du jésuite…  

PRINCE TE : 
(à ses hommes) Ne gâchons pas le plaisir !… Il n’y a 
pas meilleur gibier qu’un rebelle aux abois ! Allons-y 
soldats ! 

Suivi d’un groupe de cinq soldats armés d’arc et de flèches, le Prince 
s’élance dans la pente qui mène à la vallée. 

Maintenant, le peintre jésuite esquisse la chevauchée du Prince Té qui au 
galop arrive dans la vallée, suivi de sa petite troupe de cavaliers…  

Sous les cris de guerre barbares des guerriers de l’empereur de Chine, 
sabre pointé devant lui, le Prince Té poursuit à toute allure deux rebelles 
qui tentaient d’échapper à la sauvagerie des soldats de la vallée…  

À l’arrivée de la petite troupe, les deux tartares qui n’ont plus d’espoir 
font face au prince et ses hommes pour les combattre…  
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D’un coup de sabre, le Prince blesse un rebelle tandis que le deuxième est 
entouré des cavaliers qui le transpercent de flèches… 

Les croquis des deux actions apparaissent sur la soie… 

3. COLLINE DONNANT SUR LA VALLEE. EXT. JOUR 

Maintenant, tout est calme dans la vallée … Deux, trois hennissements de 
chevaux résonnent au loin… Le dernier cri d’effroi d’un rebelle retentit en 
écho… Puis un lourd silence. 

Jian range les pinceaux et rouleaux dans des coffres de bois rectangulaires 
posés à ses pieds… Les deux serviteurs avancent la mule et sa charrette 
pour charger les coffres et autres affaires personnelles du jésuite… 

ATTIRET : 
(En mandarin) Combien de rouleaux ai-je utilisés 
aujourd’hui ? 

JIAN : 
Douze ou treize, Maître ! Peut-être bien quatorze ! 

ATTIRET : 
Jian, je t’ai demandé d’être précis… Recompte… Et 
note bien le nom de la vallée sur chacun d’eux ! 

Jian s’exécute. 

JIAN : 
… Bientôt, nous n’aurons plus de rouleaux ! 

ATTIRET : 
C’est bien pour ça que je te demande de les compter 
chaque jour ! 

Pendant que ses assistants finissent de préparer la mule et de charger 
toutes les affaires, Attiret grimpe sur un monticule rocheux. 

Ce ne sont que des paysages vides et couverts de neige jusqu’à l’horizon. 
On distingue ça et là, aux creux des vallées, les fumées très noires du 
pillage des villages qui montent vers le ciel.  

4. DESERT DU TAKLAMAKAN. EXT. JOUR 

La troupe victorieuse des soldats de l’empereur de Chine s’effiloche dans 
une autre plaine désertique et gelée…  


